


Il y a aussi le site Prime Curios ! [CH] créé par Chris CALDWELL et G.L. HONAKER Jr,
version en ligne – donc très régulièrement enrichie – du livre Prime curios ! cité précé-
demment, et le site The Prime Pages [Cal] créé aussi par Chris CALDWELL sur les records
et les propriétés mathématiques des nombres premiers.
Plus généralement, on peut consulter le site MathWorld [Wei], version en ligne – donc, là
aussi, enrichie – de la monumentale CRC Encyclopedia of Mathematics [Wei09] d’Eric
WEISSTEIN, ainsi que les sites de Wikipedia : le site français [Wikb] et le site anglais
[Wika], quelquefois plus riche et plus complet. On n’oubliera pas, sur ces deux derniers
sites, de vérifier l’information en la recoupant avec d’autres sources.
L’extraordinaire site des suites entières OEIS [OEI] créé par Neil SLOANE est incontour-
nable : il permet de retrouver, pour tout entier particulier, à quelles suites il appartient.
Du côté des sites Internet grand public en français, on peut signaler, sur les nombres, le
Dictionnaire de nombres [Vil] de Gérard VILLEMIN et, sur l’histoire des mathématiques,
le site ChronoMath [Meh] de Serge MEHL.
On trouve dorénavant des livres ciblés grand public ayant pour sujet les nombres. On
recommande Les nombres [EHH+99], ouvrage collectif, le Livre des nombres [CG98] de
John CONWAY et de Richard GUY, L’univers des nombres [Leh13] d’Hervé LEHNING.
On peut citer aussi le petit livre Les nombres extraordinaires [Rit09] de Benoît RITTAUD.
La revue bimestrielle Tangente, consacrée aux mathématiques, contient de nombreux ar-
ticles liés, directement ou non, aux nombres entiers. C’est le cas aussi d’un numéro de la
bibliothèque Tangente : Les nombres. Secrets d’hier et d’aujourd’hui [tan19].
Pour les biographies, on peut consulter l’ouvrage Des mathématiciens de A à Z [HS08]
de Bertrand HAUCHECORNE et Daniel SURATTEAU et le site Mac Tutor History of Ma-
thematics [OR] de l’université Saint-Andrews en Écosse créé par John J. O’CONNOR et
Edmund F. ROBERTSON dont sont extraits de nombreux portraits.
Tous les calculs nécessaires ont été effectués à l’aide du logiciel de calcul, formel et
numérique, Mathematica, de la société Wolfram Research.
Je tiens à remercier mes collègues et amis qui m’ont aidé dans la lourde tâche de relec-
ture de la première édition, à savoir Emmanuel BERNAY, Xavier JEANNEAU, Philippe
MICHEL et Luc VALETTE.
J’adresse une mention spéciale et ma profonde gratitude à Robert FERRÉOL et à Jean-
Louis POSS, ce dernier malheureusement disparu aujourd’hui, pour leur lecture critique
et leurs nombreuses et très pertinentes remarques.
Cette deuxième édition a ainsi permis de mettre à jour certains résultats, d’ajouter de
nombreuses propriétés et de corriger certaines erreurs ou imprécisions. Elle a aussi béné-
ficié des conseils de Stella BARUK, Jean-Jacques DUPAS, Paul-Louis HENNEQUIN, Géry
HUVENT, François LAVALLOU, Michel MÉLIN, Frédéric MICHAUD, Simon PLOUFFE,
Bernard SCHOTT, Neil SLOANE, Alexandre WAJNBERG et Alain ZALMANSKI. Je les
remercie tous. Bien sûr, s’il subsistait des erreurs, l’auteur en serait le seul responsable.
Les lecteurs qui souhaiteraient faire part à l’auteur de leurs remarques pourront utiliser
l’adresse électronique suivante : dictionnaire.entiers@laposte.net ; je les
en remercie à l’avance.
Un grand merci aussi à mes proches pour m’avoir supporté, dans tous les sens du terme,
pendant les nombreux années qu’a duré cette recherche puis cette très longue rédaction.
Il leur a fallu beaucoup de patience. . .
Mes derniers remerciements vont aux éditions ELLIPSES et à leurs collaborateurs/trices,
en particulier Corinne BAUD, qui ont accepté de publier ce travail.
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Glossaire

De nombreuses classifications existent pour les nombres entiers, eu égard aux pro-
priétés qu’ils possèdent. On trouvera ici les définitions de nombreux mots que le
lecteur rencontrera souvent au fil de sa lecture dans ce dictionnaire. Ils apparaîtront
alors en italique. La page indiquée dans ce glossaire renvoie à un encadré où le lec-
teur trouvera des informations supplémentaires.

Le lecteur rencontrera aussi dans ce dictionnaire d’autres mots spécialisés repérés
en italique mais absents de ce glossaire. Ils seront alors placés entre guillemets et un
renvoi vers une définition y sera souvent associé.

abondant (� p. 272) : se dit d’un entier strictement inférieur à la somme de ses divi-
seurs stricts, c’est-à-dire à sa somme aliquote.

ACHILLE (nombre d’) (� p. 502) : c’est un nombre puissant qui n’est pas une puis-
sance exacte.

ami (� p. 309) : deux entiers n et m sont amis si ils ont même taux d’abondance, c’est-

à-dire si
σ(n)

n
=

σ(m)

m
où σ désigne la somme des diviseurs.

amiable : � amical.

amical (� p. 443) : deux entiers n et m sont amicaux si la somme des diviseurs stricts
de n est égal à m et inversement, c’est-à-dire si s(n) = m et s(m) = n où s désigne
la somme aliquote. Ne pas confondre avec ami.

antécédent aliquote : l’entier p est un antécédent aliquote de l’entier n si s(p) = n où s
désigne la somme aliquote.

anti-indicateur (� p. 327) : se dit d’un entier n si l’équation ϕ(x) = n (où ϕ est l’in-
dicatrice d’EULER) n’a pas de solution, c’est-à-dire si n n’a pas d’antécédent pour
l’indicatrice d’EULER. Tous les entiers impairs sont anti-indicateurs.

arithmétique (� p. 392) : se dit d’un entier dont la moyenne arithmétique de ses divi-
seurs est un nombre entier.

ARMSTRONG (nombre d’) (� p. 593) : c’est un entier égal à la somme des puissances
ke de ses chiffres pour une valeur de k particulière. Autrement dit, c’est un entier
chiffrement parfait pour la fonction puissance ke appliquée à tous ses chiffres. Cette
propriété dépend de la base de numération qui, par défaut, est la base 10. Appelé
aussi nombre PDI (Perfect Digital Invariant). Avec la terminologie employée dans
ce dictionnaire, c’est un nombre chiffrement parfait et donc un nombre narcissique
particulier.
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